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Chapitre numero 1
Titre : Introduction.
Poste le 28/03/2010 a 21:52:26 par lelouch

Jour 1 : Propagation d'un virus inconnu sur la côte Ouest des Etats-Unis.
Jour 5 : Les scientifiques affirment que le virus n'est qu'une simple mutation de la Grippe, et qu'il n'y a pas de quoi s'inquiéter.
Jour 10 : Finalement les scientifiques prennent beaucoup plus de précautions, et enferme et attache les personnes contaminée dans des laboratoires pour les examiner. 
Jour 20 : Les scientifiques sont maintenant cloîtrés dans leurs laboratoires, à essayer de trouver un sérum, ou un vaccin, sur toutes les personnes contaminée.
Jour 30 : La catastrophe est arrivée, un individu inconnu à essayé de pénétrer les laboratoires pendant une nuit, pour voir une personne (Sans doute de sa famille) et s'est fait sauvagement mordre. La personne est parti du laboratoire, pour rejoindre sa famille, est morte pendant la journée. S'est réanimée, et a mordu toute sa famille.
Jour 35 : Les autorités locales n'arrivent plus a contenir l'épidémie, et se font rapidement submerger par des hordes de zombie.
Jour 4...............
&quot;-Mais quelle connerie ces journaux... Le monde... Plus jamais j'achèterais un truc aussi bidon que ça. Rien ne vaut internet pour l'information. Allé, go dodo maintenant.&quot;
Après une longue nuit de sommeil bien méritée après les évènements de la veille (Rupture, Embrouille familiale et j'en passe.) Je me réveille en pleine forme à 2 heures de l'aprèm. Hé oui, rien ne vaut les grandes vacances pour faire des grasse mat' aussi longue.
&quot;-Bon bah, maintenant qu'il est passé l'heure de manger, j'vais plutôt aller No-lifer que manger. C'cool que les parents soient pas là pour les vacances. ^^ &quot;
Après être passé sur mon Facebook, et être passé sur les Skyblog de mes amies pour bien me foutre de leurs gueule, je me rappel l'histoire d'hier dans le journal... Mais quelle conneries n'empêche... Des gens qui réscussite pour aller manger leurs famille... Bordel, mais on voit ça que dans les livres, les histoires de Zombie. Et maintenant ça marche plus les canulars à la &quot;Orson Welles&quot;
Bon ! Pour être vraiment sur de la connerie de la chose, je me connecte vite fait sur Google, et vais voir sur tous les sites (Anglais ou Français) S'ils parlent d'une quelconque épidémie, et... Effectivement, apparement tout le monde en parle... N'est-ce pas étrange ?
Sur ce, (pour être préparé au cas ou cela est vrai,) je m'empèche de prendre tout mon argent, et de courir au Go Sport le plus prêt pour pouvoir chopper quelques.. armes disons. 
Une fois rentré, je cherche directement l'endroit du Golf. Je prend 4 club de golf en métal, (ma foi, cela m'a l'air bien solide.) et je file à l'étage Baseball. Je prend 4 batte de baseball. 2 en Alu, et 2 en bois.
Après avoir esquivé les quelques questions farfelues de la caissières qui avait décidément envie de me faire chier, je décidais de rentrer chez moi, et d'en parler aux potes.
Magnifique, je rentre, je me connecte sur FaceBook, et qui vois-je ? Un de mes meilleurs ami : Léo.
Je décide donc de suite d'entamer une conversation forte interessante sur le sujet de l'épidémie, et apparement, lui aussi en a entendu parler et commence a flipper un peu.
&quot;-Hé dis moi ! Sa te dis de venir chez moi pour les prochains jours léo ? Comme tu sais mes parents sont pas là, y a trop moyen qu'on s'amuse, et en même temps, si l'épidémie truc-muche s'avérait vraie, on sera mieux à deux ;).
-Bah écoute ^^ Ouai, moi j'suis trop d'accord avec toi. T'invite Brieuc ? Je crois que ses parents l'ont laché aussi pour ces vacances ^^
-Ah ! Pas con, j'y pensais pas. Merci. Ecoute je l'appel de suite, toi viens en attendant, tu sais où j'habite ;).&quot;
30 minutes après, Léo était a ma porte, avec notre ami Brieuc.
(((Léo, lui, il a 16 ans (donc 1 ans de plus que moi et Brieuc) c'est le mec dans la taille moyenne, avec des cheveux court et noir, mince, et assez baraque quand même, son style à lui, c'est légèrement Rockeur. Il est passionné par l'armée, les armes, et tout pleins de trucs. Il sait s'y prendre pour manier les armes aussi, vu que chaque week-end (presque) on se fait une partie d'Air soft avec d'autres potes.
Brieuc, comme son nom l'indique, il a 15 ans, et mesure 1 mètre 85. Il a des cheveux brun foncé, lisse et légèrement long, (Lui aussi est un Rockeur.) il est mince aussi comme Léo, et légèrement Baraqué. Lui aussi fait partie de notre équipe d'Air soft. 
Moi : Simon. J'ai 15 ans, je mesure 1 mètre 85. J'ai des cheveux mi-long qui boucle beaucoup, et qui sont châtain foncé (d'après certaine personnes) et d'après d'autre, moi c'est boucle d'or &gt;&lt;'. Bref, je suis un passionné de sport, je faisais que ça de mes journées avant (quand j'était pas encore au lycée) et donc, je suis assez large d'épaule, et je suis très musclé, mais sans rien dans le cerveau.
Bref, après ces présentation, pour le bien de l'histoire, on repasse à l'histoire à proprement dit)))
&quot;-Entrez, restez pas devant ma porte comme des clampins !
-Ouaip on entre ^^ 
-Bon, foutez vos affaires ou vous voulez. Et montez avec moi dans ma chambre.... Dites moi, vous avez entendu parlé de cette histoire d'épidémie aux USA ?
-Bah... Vaguement en fait ouai, mais.. c'est pas un canular ? rétorqua Brieuc.
-Moi j'viens de lire les journaux, j'suis allé sur internet, et j'ai entendu (vu ?) partout la même chose.. Dis-je
-.... J'pense pas que ce soit faut, vu le nombre d'endroit où ils en parlent.. Et vous avez remarqué le comportement des gens dans la rue ? Tout le monde se méfie de tout le monde.
-Je sais pas j'suis pas sortit de chez moi depuis 1 semaine ! 
-Bah moi je peux te l'assurer. 
-Ouai moi aussi ! Dis Brieuc.
-Ah bon ? Mince... Hé bien.. y a juste à éspérer que cela n'arrive pas chez nous, vu que c'est aux USAs
-Et comment veux-tu que sa vienne chez nous ? 
-Hé bien... En réfléchissant il y a plusieurs possibilités. La première, c'est l'hypothèse que des gens se fasse mordre et essaye de s'enfuir par avion. Dans ce cas la, l'épidémie deviendrais rapidement mondiale. Ensuite, il y a aussi pour les bateaux. Imaginez le même scénario. Mais le bateau met plus de temps à arriver. Donc la personne contamine tout le monde a bord, et comme il n'y a plus personne pour commander le bateau. Il part à la dérive. Les Radars repère le bateau. Une police arrive sur place pour voir ce que c'est que ce bateau fantôme et en voyant qu'il y a pleins de monde qui se mange entre eux, et du sang partout, vont essayer de monter a bord voir ce qu'il se passe. Un policier se fait mordre, ces amis l'aide et l'emmène à bon port, et il meurt et se réveille de la même façon que les autre. Ensuite...
-STOOOOP ! s'écrie Brieuc. Mec tu réfléchis trop, arrête de te prendre la tête. Au pire, on a notre armée, et on pourras toujours essayer de se procurer des armes pour se défendre.
-Hé bien... Moi je suis pas si sur, vu que apparemment aux USAs l'armée s'est faite ensevelir sous le nombre de &quot;Zombies&quot;.
-C'est peut-être une blague.
-Et puis quoi encore ? Si tous les médias en parle, c'est ptêtre pas une blague... M'enfin, on verra ça.
-Ouaip.
-Bon, j'vous propose de manger un truc, vu qu'il approche les 9 heures du soir, et après on joueras et tout. ;)
-yOUPIIIIIIIIIIIIIIIIII en plus je commençais a avoir faim !&quot;
Après avoir bien mangé (oui je sais très bien faire la cuisine.) et s'être bien amusé, jusqu'à... 4 heure du mat'. On décide d'aller dormir.
Fin de l'introduction. 
Un peu longue mais on fera avec :P




Chapitre numero 2
Titre : Chapitre 1
Poste le 28/03/2010 a 22:10:57 par lelouch

[On décide d'aller dormir]
Les deux journées qui passèrent, furent les meilleures de ma vie. On passait notre temps à parler de jeux vidéo, à parler de fille (Discussion de jeune ado-prépubère...) de voiture, et encore beaucoup d'autre. 
Jusqu'au moment ou Léo posa la question fatidique.
&quot;-Sinon, vous avez des nouvelles de vos parents ? Moi aucune, je commence a m'inquiéter, surtout avec le truc qui se passe en ce moment..
-Beuh... Nan je crois pas qu'ils m'aient donné de leurs nouvelles non plus.. Peut-être par mail ? Bah nan je suis allé voir y a une heure...
-On va pas s'embêter pour ça nan ? Bon parlons peu parlons bien, Simon.
-Oui ?
-Tu t'achète quand une télé ?
-... T'veu vraiment mon poing dans ta figure ? 
-Hahaha mais je rigole. ^^ C'était juste pour détendre l'atmosphère. Mais par contre, c'est vrai que se serais bien pour les infos... Parce que là, à force de faire les cons depuis quelques jours, on a pas regardé les nouvelles... J'éspère qu'elles ont pas passé la frontière ?
-Bah attend, j'vais regarder sur internet pour les nouvelles. ... ... ... ... ... Tiens ? Je comprend pas là O_o ma connexion internet à été perdue ?... Ah mais nannn pas à ce moment.. Bon je réessaye dans 10 minutes.
-Hahaha quel boulet.
-Rooooh ! C'est pas comme si c'était ma faute quoi..&quot;
10 minutes plus tard, j'ouvre le navigateur, et je trouve encore cette page qui m'indique que je n'ai pas de connexion.. bon, je décide alors de débrancher ma &quot;Freebox&quot; et de la rebrancher. Bon, là, logiquement, ça devrait marcher, alors je me reconnecte.. Et que vois-je ? Pas de connexion... C'est quand même un comble, l'ordi me dit qu'il est au maximum niveau Wi-fi, et pourtant, la connexion veut pas s'établir.. 
&quot;-Bon les mecs.. on a un réel problème qui commence à me faire flipper là ... Y a une heure ma co' marchais, et là, plus rien...
-Tu déconne ? Merde.. Pour les nouvelles ont fait quoi ?
-Radio ?
-Ouai pas bête ! Bon go allumer la radio. ... Roooh! V'là que je trouve que des grésillement, et aucune station fiable.. 
A ce moment là, Brieuc et Léo sursautèrent,
-NAN NAN c'est pas possible, t'as du faire une fausse manip' ou autre, normalement ça marche merde.. 
-Mais.. C'est que tu aurais peur Brieuc ?
-Bah arrête ouai, la je flippe quand même vachement.. Plus aucune nouvelles des parents, plus internet, plus de radio..
-Arrête toi tout de suite. J'viens de penser à un truc. Imagine, un relai a laché pas loin de chez nous, ou les intempéries on bousillé un ou deux cables. C'est p't'être normal. (Enfin je pense ?) vu que hier on a eu un orage quand même.. Assez violent. (Mais ça, aucune crainte, en été, c'est fréquent.) 
-Ah ? Oui pas bête ! J'avoue que t'es pas si con que ça quelques fois. ^^
-QUE TU CROIS ! nan mais c'est juste que la c'est évident. Y faut pas être spécialement intelligent pour penser à ça.
-Trêves de plaisanterie. On a aucune nouvelle de qui que ce soit, et on reçoit aucune nouvelle. Faudrait penser à aller chercher des journaux pour nous informer. Vu qu'on est pas sortit d'puis qu'on est ici, faudrait y aller.
-A Minuit et demi ?.... Nan nan .. Arrête de rêver Léo,  rien est ouvert à l'heure là ^^
-A mince j'oubliais ce petit détail technique.. Bon, très bien on va attendre demain.
-Très bien, allons nous coucher alors. Une longue journée nous attend demain je pense ;)&quot;
En allant me coucher, j'eus un très mauvais pressentiment... 
D'où me vennait-il ? Aucune idée, ce qui était sur, c'est que demain, il allait se passer un truc. Et je tarderais pas à le savoir. 
1 heure.. 2 heure... 3 heure 30... &quot;-Pourquoi je n'arrive pas à dormir ? C'est d'avoir trop joué aux jeux vidéo qui me rend dans cet état ?... Bizarre.. &quot;
En essayant de faire le moins de bruit possible, pour ne pas réveiller les deux Orangs-outants en trains de dormir. Je traverse la chambre, et je descend les escaliers, pour aller dans la cuisine boire un coup et me passer de l'eau sur la figure.
A ce moment, un cri étouffé d'une demoiselle se fit entendre dans la rue, mais très proche de ma fenêtre. Je dois avouer que j'ai flippé comme une gamine de 5 ans. Mais en ce moment ça peut être compréhensible. 
Le cri revins mais en beaucoup moins fort. Malheureusement, je ne pouvais voir à l'extérieur, vu que j'avais ma fenêtre fermée, et mon volet fermé. 
Après tout, c'était peut-être une nana qui rentrait de boîte complétement bourrée, et qui était tombée.... Mais quoi ? Pourquoi je n'arrive pas à me faire à cette idée ? Pourquoi dans ma tête, c'était pas sa qui s'était passé, et un truc beaucoup plus grave ? 
Même en essayant de faire le vide dans mon esprit, cette idée malsaine ne passait pas. Donc, je décidais alors de prendre mon courage a deux mains (Et surtout un couteau assez grand) et de sortir. Sans bien sur en avertir les autres.
 En même temps, à quoi cela pourrait il servir de les réveiller à 3 heure 40 du mat' si c'est pour leurs dire &quot;-Ah, bah en fait, c'était juste une souris en train de se faire manger par un chat.. ^^&quot;
Après m'être légèrement habillé, avoir pris mon couteau, et m'être armé de courage, je décidais de sortir.
Premier tour de clef dans la porte... Deuxième.. la porte est ouverte. Je me retrouve donc dans ma véranda. Je ne fais aucun bruit, pour éviter de réveiller les gens bien entendu, et pour être a l'affut du moindre bruit suspect. J'ouvre le portail de ma véranda, regarde à droite... Doucement... OUF rien de ce côté je ne vois rien à part un vieux lampadaire qui clignote, et le calme plat. Je décide donc de tourner la tête à gauche. Mais un bruit m'arrête net dans mon mouvement. Un bruit venant de derrière moi. Un bruit d'un objet qui tombe, puis un bruit de glissement. Je fis immédiatement un volt-face, et me retrouve nez à nez face à un sac plastique contenant des journaux, et les journaux en train de s'éparpiller par terre... &quot;-Ouf, si ce n'est que ça..&quot;
Je me décide donc de revenir au portail. Bizarre, un calme plat se fit entendre. Même pas un bruit de voiture au loin, ou alors une moto.. Rien.. Mais bon, vu l'heure c'est normal ^^ (en plus en vacances d'été)
Je franchis le portail, toujours le couteau à la mains, et cette fois, je regarde a gauche. 
Premières fois que je voyait ça....
Suite prochain épisode ;)




Chapitre numero 3
Poste le 29/03/2010 a 18:01:13 par lelouch

[Je franchis le portail, toujours le couteau à la mains, et cette fois, je regarde a gauche. 
Premières fois que je voyais ça....]
Mon coeur se mit à battre à tout rompre. Je me retourne immédiatement pour vomir le peu que j'avais dans le ventre à cette heure. Je me retourne pour pouvoir mieux voir la scène. Il y avait effectivement une jeune demoiselle, les entrailles a l'air, une joue a moitié dévorée, et une jambe qui était uniquement reliée au corps par l'os et quelques bouts de tendons. L'endroit était juste a gauche de ma fenêtre de cuisine, juste entre deux petits lampadaire.. La scène était glauque au possible, et il y avait du sang partout. 
Et dessus... il y avait un môme de.. 12 ans au plus, en train de manger le reste de ce qui semblait être le foie..
Paralysé par la peur, je reste sur place sans pouvoir agir. Le seul geste que je peux faire en ce moment, c'est resserrer mon étreinte sur le couteau. Pourvu qu'il ne m'entende pas et qu'il ne m'attaque pas...
Hélas, Dieu est peut-être partit aux toilettes au moment ou j'ai pensé ça. Le &quot;môme&quot; s'est mit à me fixer, (du moins le Reste du môme.) de la où j'étais, je pu tout voir de sa personne. Il avait l'oeil droit qui pendait, encore retenu par son orbite. L'oeil gauche était intact, et de couleur noisette. Il avait des cheveux brun. Il était habillé d'un petit jean, et d'un T-shirt complétement déchiré. Son corps était blême et couvert de blessure, mais étrangement, il ne saignait pas.
Après tout, les histoires Zombies sont peut-être réelle ? C'est presque pareil.
Donc, le zombie me regarde. Je n'ose pas bouger, peut-être après tout il a perdu l'usage de ses yeux ? peut-être il ne m'a pas vu ?
Hé bien si, le Zombie a laissé sa jeune demoiselle à sa triste fin, et me saute dessus. Je ne compris pas tout de suite qu'il m'avait sauté dessus, je me sentis juste légèrement écrasé par un poids, et j'entendis le couteau tomber plus loin.. Mince aucun moyen de défense direct... Bon, j'vais faire avec. Au moment ou je réussi enfin à reprendre mes esprits, le zombie était à deux doigts de me mordre le coup. Mais je fus plus rapide, je lui mis une main sur son front pour l'éloigner, et avec l'autre main, je lui mis un gros direct dans sa tête. Il voltigea sur 1 mètre avant de retomber lourdement sur le sol. Cela devrais suffire pour l'assommer quelques minutes, et pour que je prévienne les autres. 
Malheureusement, le Zombie se releva dans l'instant, et revins à l'assaut. J'esquive le premier coup, mais il réussi à s'accrocher à mon bras dans son saut, ce qui lui permis de revenir à la charge immédiatement. Sa tête fut une nouvelle fois acceuillie par un poing dans la tempe. Mais cette fois je n'attendis pas qu'il se relève. Je saute pile à l'endroit où tombe sa tête. Cette dernière explose sous le choc. En réalisant ce que je venais de faire, à nouveau, je vomi, en pleurant... Hé oui ! C'était la première fois que je mettais un &quot;Game Over&quot; dans la vraie vie à une personne. Et encore plus à un môme beaucoup plus petit que moi...
Essayant tant bien que mal de me remettre de mes émotions, je pris le couteau qui était à quelques mêtres de moi.
&quot;-Tout compte fait, je pense pas qu'il aurait servis...&quot;
Et, laissant sur la route les deux cadavres, je rentre chez moi, en prennant bien soin de tout fermer à clef derrière moi, et je pris le plus vite possible la direction de la salle de bain, histoire d'enlever les restes de cervelles collés à ma peau. Pour mes habits, je verrais demain, mais.. Je pense que je les brûlerais, c'est hors de question de laisser du sang de Zombie à notre portée. On ne sait pas encore comment on peut être infectés. Alors aucun risque.
Le bruit provoqué par le petit combat que j'avais eu quelques minutes auparavant, avait réveillé Brieuc et Léo. Qui maintenant descendaient les escaliers pour arriver au niveau de la salle de bain.
Et merde... C'était bien le seul moment où fallait pas qu'ils soient là... J'étais en train de pleurer, avec du sang sur moi, ils allaient obligatoirement me poser des questions...
&quot;-Ha c'est toi, c'était quoi tous ces br....... O_o Simon ?
-... quoi..
-Merde, mec qu'est ce qui s'est passé ? Pourquoi t'as pleins de sang sur toi. Et pourquoi tu pleure ?
-Ta gueule ! J'ai vraiment pas envie de parler de ça maintenant.
-Ah ça non, tu te défileras pas maintenant. On a entendu des bruits bizarre, et on veux savoir ce que c'était. ET AUSSI CE QUE TU AS SUR TON CORPS.
-...pffff tu m'les brises Léo... Si t'as envie de savoir, casse toi dans l'salon, j'me lave et après j'vous expliquerais.
-Bon, ok, mais magne toi. En attendant, j'vais faire un tour dehors, j'ai mal à la tête.
-Tu sors, et j'm'occupe de ton cas maintenant !
-C'est des menaces ?
-Tu me connais assez pour savoir ce que c'est ! Alors maintenant tu va poser tes p'tites fesses sur ces chaises, et tu va attendre que je sorte ok ?
-... ok.&quot;
Dans le fond, j'étais terriblement triste d'avoir parlé a mon meilleur ami comme ça... Mais j'étais vraiment à bout.. C'en était trop.. La jeune fille, l'enfant, et maintenant les questions des deux autres...
Je me dépèche donc de me laver, de mettre des vêtements propres, de cacher ma tristesse et mes larmes du mieux que je peux. Et.. C'est l'heure d'affronter vraiment la réalité. J'ouvre la porte de la salle de bain, un blanc s'installe. Je m'assois en face de Brieuc et Léo.
Et je commence à narrer les événements survenus il y a de ça, déjà 1 heure.
Avant de terminer mon histoire, je leurs faits promettre de ne pas sortir pendant cette nuit, et d'attendre le milieu de la journée pour y aller. Comme cela, se sera plus sur.
Ils acceptèrent ma requête.
&quot;-Ecoute Simon.. Je sais que.. 
-Non ! Tu ne sais pas. Et ne continue pas.. Aujourd'hui je ne veux de la pitié et de la compassion de la part de personne. Désolé, mais j'ai besoin d'être seul..
-Bon... Très bien, comme tu le sens, nous on va essayer de se rendormir, histoire d'être en bonne forme pour affronter notre journée. -Tu viens Brieuc ?
-Ouaip.
-Merci les gars !&quot;
Ils partirent donc dans la chambre pour dormir. Et je me remis a pleurer... Comment ai-je pu faire ça ? Après tout... C'était lui ou moi. Mais pourquoi ma première cible, c'était un enfant ?.. Allez savoir, c'est comme ça, et maintenant je devrais me préparer à affronter des épreuves beaucoup plus dure.. Autant bien se préparer.. 
C'est ainsi que se termine le Chapitre 2, et aussi, c'est sur cela que Simon s'endort. Sur ces chimères.




Chapitre numero 4
Poste le 30/03/2010 a 17:54:47 par lelouch

[Allez savoir, c'est comme ça, et maintenant je devrais me préparer à affronter des épreuves beaucoup plus dure.. Autant bien se préparer.. ]
Après avoir dormir deux ou trois heures tout au plus, en ayant fait plusieurs cauchemars. Je me réveillai complétement exténué. Et surtout avec des courbatures partout, vu qu'en dormant dans le salon, sur une chaise, c'est pas trop confortable. 
Je décide donc d'aller ouvrir les volets, voir quel temps il fait, mais que ceux qui donnent sur mon jardin. C'était hors de question d'ouvrir ceux qui donnaient sur la rue... Avec deux cadavres juste à côté de la fenêtre..
J'ouvris donc tout. Le soleil était déjà levé, et réveillait le monde (du moins... Le peu qu'il en reste ?) de sa douce chaleur. 
Léo et Brieuc étaient déjà levé, vu le bruit qu'ils faisaient (surtout le bruit incessant d'un P90 en train de tirer sur tout le monde dans un jeux-vidéo.). Je décidais donc de me faire un p'tit déj' tout seul, histoire de repenser un peu à la nuit passée. Visiblement, les deux en haut ne voulais pas me déranger, vu qu'aucun n'était descendu voir si j'étais debout ou pas.. Mais c'est tant mieux, et je monterais tout à l'heure leur dire bonjour.
Une petite demi heure plus tard, mon bol et la cuillère dans le lave vaisselle. Je me dis qu'il serait temps de monter leurs dire bonjour.
&quot;-Salut les mecs 
-Ah enfin tu te décide à venir ? Brieuc a battu ton score à Metal Slug tout à l'heure
-Arg comment t'as fais ?
-Simple, j'suis un dieu à ce jeu
-.. T'as vraiment que ça à dire... Bon, on va aller dehors, voir s'il y a du monde dans les autres maisons. On dépasse pas ma rue d'accord ? Il ne faut pas se séparer. 
-Ok. Mais... D'après ce que tu nous a raconté, tu t'es fait attaquer nan ? Vaudrait mieux prendre quelques armes.
-Oui, et d'ailleurs, j'suis allé en ville l'autre jour, pour acheter quelques petites armes.
-VRAI ?
-Hum..... Quand je dis arme, c'est pas des fusils sniper, des fusils a pompe ou autre hein ? C'est des battes de Baseball, et des clubs de golf. Et s'il y a besoin, on a la machette et la hache de mon père.
-Bah, c'est à sa que je pensais tout à l'heure. T'inquiète pas. Moi en tout cas j'veux une batte de Baseball
-Et moi un club de golf. Juste pour voir comment ça fait 
-Ok. Bon léo t'auras le club de golfe, et Brieuc la Batte. Moi j'prendrais la machette.
-Très bien, allons nous habiller et nous préparer.&quot;
Au bout de deux minutes, tout était prêt pour pouvoir se protéger en cas de besoin. Ainsi, nous sortons de la maison, en prennant bien soins de ne pas faire trop de bruit, dès fois qu'il y ai des Zombies. 
Une fois sortit, une odeur de corps en putréfaction nous souleva l'estomac. Léo, et Brieuc en voyant le corps de la jeune demoiselle et le corps du môme, eurent un haut le coeur. Aucun des deux ne se sentait bien, et en plus avec l'odeur ambiante, personne ne pu résister... Le concours de celui qui vomit le moins était lancé.. 
Une fois notre intestin vidé, on pu partir à la recherche de voisin. J'était sur, pour certains voisins qu'ils étaient partit en vacances. Donc pas besoin d'aller voir leurs maison. Léo partit donc faire toutes les maisons du trottoir en face à gauche.(7 ou 8 maison) Brieuc, lui, prit les maisons du trottoir sur lequel on était, et moi je pris le reste à droite tout seul. Mais comme ma maison était au bout de la rue, j'avais 5 maisons à visiter tout au plus.
Première maison, rien. Deuxième personne. Troisième rien. Et pareil pour les deux dernières. Ils sont sans doute partis en vacances. Je revins donc devant la maison en regardant aux alentours, si il n'y avait personne qui arrivait. En regardant si Léo et Brieuc avait trouvé un truc. 
Brieuc revint vers moi. Il n'avait rien trouvé. Par contre, Léo venait à l'instant même de pénétrer dans une maison.
&quot;-Tiens ? Il a retrouvé du monde ? 
-Bah.. Je sais pas, allons voir.
-Ouai. Go ! mais traîne pas, dès fois qu'il ai besoin de nous.
-Pas de prob. On court.&quot;
En moins de vingt seconde, on parcours les trois quarts de la route. Mais un homme surgis au coins de la rue. 
&quot;-C'est qui lui ? 
-Aucune idée. Merde ! Je crois qu'il est infecté. Regarde sa démarche, et ses habits... Il a des plaies sur le corps et aucune ne saigne...
-Putain, vite, on avertis Léo.
-Pas le temps, il faudrait mieux qu'on s'en charge maintenant avant qu'il ne devienne une vraie menace. A deux contre un sa devrais le faire. Même s'il est grand et est baraque.&quot;
Le Zombie était à 10 mètres de nous. Et nous regardai d'un air vide. Comme le gosse de cette nuit.
Il fut le premier à nous attaquer. Mais cette fois, aucun de nous deux était paralysé par la peur, on pu aisément esquiver son attaque en partant chacun de notre côté. 
Je me rétablis le plus vite possible, pour pouvoir porter le premier coup. 
Chance, la machette percutta de pleins fouet son abdomen, et s'enfonça bien profondément dans sa poitrine. Content de mon coup, je me réjouis. Mais.. Il n'y avait pas de sang qui coulait, juste un liquide noirâtre qui ressemblait à de la mélasse. 
Et pour combler le tout, le Zombie était insensible... Comment c'est possible ? je lui ai mis un coup énorme dans l'abdomen et il sent rien O_o !
Hélas, le Zombie avait déjà réagis, et me mis un gros coup de poing dans la tête, ce qui me fit lâcher prise sur ma machette, reculer, trébucher, et tomber lamentablement sur le sol. Le choc de ma tête contre le sol, m'assomma quelques secondes. Je pus quand même voir le Zombie tenter de s'approcher de moi, mais Brieuc explosa littéralement la batte de Baseball sur le crâne du Zombie. Qui s'écroula dans un râle roque, et plus rien.
Il était mort.
&quot;-Merci Brieuc de m'avoir sauvé.
-...
-Oh merde... J'imagine que c'était la première fois que tu le faisait nan ?
-Oui... J'avais jamais imaginé que sa me ferait si mal de tuer un homme...
-Après tout, c'en était plus trop un... Mais je sais que rien n'excusera ça.. Laisse toi juste le temps. 
-D'accord.. Bon sinon.. C'est pas le moment de badder, allons voir ce que fous Léo.
- ? Dis donc ? Tu reprend vite tes esprits toi. C'est cool 
-Merci. Mais la j'ai pas envie de retomber sur un des leurs, dépèchons de le retrouver et retournons à la maison.
-C'est ce que je comptais faire.&quot;
Au moment ou on allait rentrer dans la maison, on vit Léo sortir par une porte dans un couloir à droite, en courant.
&quot;-LES MECS ! LES MECS. Venez voir ce que j'ai trouvé !!!!!!&quot;
Sweet prochain épisode 
(Hell j'ai pensé à toi, j'ai enlevé tous les smileys. Dis moi si il y en a)
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[&quot;-LES MECS ! LES MECS. Venez voir ce que j'ai trouvé !!!!!!&quot;]
.......
-Quoi ? Qu'est ce qui se passe ?
-C'est pas explicable, venez vous verrez.&quot;
Léo nous emmena donc dans la pièce. Et nous montras ce qu'il avait vu. C'était (j'insiste bien sur le fait que &quot;C'était&quot; puisque cela ne l'est plus.) une chambre pour adulte, avec deux meubles, et un bureau. Il y avait énormément de trace de lutte dans la chambre, du sang partout. L'odeur était infecte, je faillis vomir encore une fois.
Dans la pièce, sur le lit, il y avait un corps arraché de ses quatres membres, et vidé entièrement. Un peu comme la jeune fille dans la rue. Avec les entrailles a l'air, et ainsi de suite.
Là, c'était pareil, mais apparemment le Zombie avait eu le temps de terminer entièrement de manger l'homme (ou la femme.) Et s'était amusé à lui éparpiller les bras et les jambes dans la pièce.
Ne pouvant supporter ce spectacle quelques secondes de plus, nous prenions tous les trois le couloir pour sortir de la maison. En prenant bien soins de ne pas faire trop de bruit. Des fois que le Zombie soit encore dans la maison. C'était un réflexe très bête, vu qu'avant, on avait quand même fait assez de bruit avec le combat, et avec le cri de Léo.
&quot;-Au fait, les mecs, vous avez eu des problèmes dehors ? Vous avez du sang sur vous, et vous êtes tout sales.
-Ouai... Un zombie est venu, et Brieuc l'a .. terminé. Là il est triste, parce que c'était sa première fois quoi.. comme moi hier. Mais heureusement qu'il était là quand même, sinon pour moi c'était fini. 
-Ah ok je vois. Le prochain vous me le laisserez hein ?
-... Léo, c'est pas drôle, j'pense pas que tu en rigoleras quand ce sera ton tour. (Si jamais tu te fais pas avoir avant.)
-Ouai ok.. Désolé.
-Merci (pour lui). Le Zombie est étalé sur la route tu va voir.&quot;
Une fois sortis de la maison, je pris bien soins de fermer la porte avec les moyens que j'avais sous la main. Des fois que le Zombie soit encore à l'intérieur. Ça l'empêcheras de sortir. Léo et Brieuc étaient déjà partis et étaient presque chez moi, au moment ou je partais de la maison abandonnée.
Je regardais les corps dans la rue en pensant à ce qu'ils seraient peut-être devenu si cette PU*AIN d'épidémie n'était pas survenue.
Peut-être le môme serait devenu le meilleur joueur du monde de foot, peut-être cette jeune demoiselle, serait devenue chanteuse.
Tout en réfléchissant j'avais pas fait gaffe, mais je m'étais arrêté. Je ne fis donc pas tout de suite attention aux cris de mes deux compagnons. 
Mais au moment ou je réalisais vraiment qu'ils m'appelaient, c'était presque trop tard, trois Zombies étaient derrière moi en train de pousser des rales épouvantable, et me sautaient dessus. 
Je ne pris pas le temps de réfléchir, je pris les jambes a mon coup, et fis les 50 mètres qui séparait l'endroit où j'étais, à ma maison en moins de 4 secondes. (Un record à se souvenir.) Par chance, tout était ouvert chez moi, donc je pus très facilement rentrer, sans encombre. Léo fermait le portail à double tour derrière moi, et Brieuc fit de même avec la porte, une fois que tout le monde était à l'intérieur.
&quot;-Tu nous as foutu une sacré trouille à plus rien faire tout à l'heure ! Qu'est ce qui t'as pris de plus bouger alors que des Zombies étaient quasiment en train de t'attraper ?
-Désolé.. J'étais juste en train de réfléchir à ce qu'aurait pu devenir ces gens dans la rue... C'est triste tout ça...
-Oui. C'est vrai. Mais pour l'instant, il faudrait mieux penser à notre futur. La, on a trois Zombies à notre porte, mais je ne donne pas cher de notre peau, si on reste plus longtemps ici. Il y aura sans doute beaucoup plus de Zombies dans pas longtemps. Vu le bordel qu'ils font, ils vont pas tarder à ameuter toute la zone si sa continue...
-Merde, j'avais pas pensé à ça. Ok, bon, on va retester si internet et les téléphones marches. Si c'est le cas, on essaye de trouver le plus d'aide possible. Sinon,... bah... on va devoir se débrouiller par nos propres moyens... Bon Léo tu t'occupe du téléphone ?
-Ok
-Moi et Brieuc on va essayer de regarder sur internet.&quot;
Après avoir essayé toutes les adresses internet existante, et tous les numéros possible. Mais sans aucun résultats, on dut se rendre à l'évidence... On était seul au monde à partir de maintenant. On doit se débrouiller tout seul, sans aide extérieure. 
&quot;-Bon... Va falloir partir d'ici... Vous avez un plan ? Ou... Des idées ou aller et tout ?
-Bien... Moi je propose qu'on aille au commissariat de Police le plus proche, pour essayer de trouver du monde. 
-Pas con. Le seul problème, c'est que.. On devras être TRES prudent, et sa risque de nous prendre beaucoup de temps, pour pas nous faire repérer.
-C'est où environ par rapport à ici ?
-En temps normal, je dirais... Entre 10 et 20 minutes de marche. Maintenant... S'il y a beaucoup de Zombie, je dirais quelques heures. Si la route est à peu près calme, ... Entre une et deux heures peut-être ?
-Ah ouai quand même.. Bon, très bien, on va se préparer, aller aux toilettes, prendre juste le STRICT nécessaire. Après on mange un morceau (il est quand même 12 h 10 ) Et on part.
-Ok, et vous inquiétez pas, pour sortir de la maison, j'ai mon petit plan. (Vu que j'habite ici.) Haha.&quot;
On fit chacun notre sac séparément. Moi je préfère mettre quelques armes sur mon sac, histoire de se protéger en cas de besoin. Donc, récapitulons. 
-Une bouteille
-Des barres énergisantes
-Une lampe torche avec quelques piles de rechange
-Un radio dynamo (au cas ou.)
-1 T-shirt de rechange, plus 1 jean.
-Deux couteaux. 
-Un club de golf accroché plus une batte de baseball. Sa devrait le faire.
Et pour le reste, c'est la routine.
Une fois tout cela fait, je pris une carte de la région et de France, plus une boussoles et .. Il était maintenant temps de faire ces adieux à cette maison...
Encore un temps précieux perdu, mais cela me tenais à coeur.
On était maintenant prêt, et c'était maintenant le moment, où, ou nous nous en sortions, ou on était foutu. Mais j'étais certains que mon plan était infaillible. 
Suite la prochaine fois. ^^




Chapitre numero 6
Poste le 04/04/2010 a 20:51:50 par lelouch

[On était maintenant prêt, et c'était maintenant le moment, où, ou nous nous en sortions, ou on était foutu. Mais j'étais certains que mon plan était infaillible. ]
Une fois mon plan expliqué aux deux autres, on était partit. 
Pour éviter de se faire voir par les zombies, (qui étaient maintenant une petite dizaine à taper contre ma porte.) on sortit par la fenêtre menant au jardin. Et cela m'arrangeais, puisque dans mon plan, on devait passer par tous les jardins de mon pâté de maison. Et comme tous les jardins étaient juste séparés avec un grillage en fer, il suffisait juste d'une pince à métaux. pour pouvoir couper les grillages. 
Heureusement, mon père range tous ces outils dans un coin du jardin. Donc ça me pris très peu de temps à aller la chercher, et à essayer de couper le grillage. 
&quot;-Très bien. Comme je le pensais le grillage n'est pas solide, on va essayer de faire ça vite. Par contre je fais un petit trou. Pour éviter que les Zombies nous suivent si jamais ils pénètrent ici. Ça leurs prendras du temps à abattre.
-Ok ! par contre, je propose que celui qui passe en premier sois le plus fort, pour pouvoir, au cas ou se défendre seul.
-C'est à dire ?
-Bien... Si un Zombie sors de la maison et t'attaque alors que nous on est pas passé, faudra bien que tu puisse te défendre rapidement et efficacement.
-Ah ! Oui j'viens de comprendre. Bon, Brieuc tu veux y aller ? Ou toi Léo ?
-Hmmmm vos mieux que ce soit toi qui y aille.
-Bon bah très bien. J'irais. Mais dans ce cas, vous couperez les cloisons sans moi. J'm'occuperais de faire passer les affaires, et de vous défendre pendant que vous passerez.
-On fait comme ça !
-Léo, toi tu fais quoi ? 
-Hmmmm... Je sais, j'vais couvrir les arrières au cas ou.
-Très bonne idée.
-Merci. Allé maintenant go j'ai pas envie de me faire avoir par ces saloperies.&quot;
Notre système marchait très bien, aucune problème n'était survenu. Du moins... Jusqu'au cinquième jardin. 
A première vue, le jardin n'avait rien de particulier. C'était un jardin de gosse, avec deux balançoires, et une piscine. Comme convenu, je faisais passer les affaires en premier, ensuite, les armes qu'on avait tout le temps à la main, puis moi.
Une fois passé un bruit attira mon attention, et aussi l'attention des deux autres.
&quot;-Hé ! C'était quoi ça Simon ?
-J'en ai aucune idée... En tout cas ça venait de pars là. 
-Bah oui, ça doit être l'eau de la piscine.
-Certes, certes, mais t'as déjà vu de l'eau qui fait un bruit comme ça ? 
-Non, t'as raison. Mais va voir ?
-Ok.&quot;
Toujours avec ma machette à la main, j'essayais tant bien que mal de garder mon sang-froid. Malgré le fait que je ne savais pas du tout sur quoi je pouvais tomber.
Une fois à côté de la piscine, je me penchais pour voir s'il y avait quelque chose, et apparemment, il n'y avait rien. Je me retourne donc, pour en informer mes amis, et vis que Léo avait franchis le grillage, et que Brieuc commençais seulement à se baisser pour passer.
&quot;-C'est bon les mecs il n'y a rien.
-T'es sur d'avoir bien regardé ?
-Bah... Oui normalement. Et en plus j'a....&quot;
Je n'eus pas le temps de terminer ma phrase, que quelque chose m'avait agrippé le cou, et était en train de me tirer violemment vers la piscine. Le seul reflex que j'eus pendant ces quelques secondes, c'était juste de respirer un grand coup, pour ne pas me noyer.
Un combat sous l'eau... Il n'y avait rien de pire, surtout que le Zombie me tenait fermement au cou et que j'avais beaucoup de mal à bouger. Mais je me débattais du mieux que je pouvais.
Tout d'un coup, je sentis le Zombie me lâcher. Léo avait réagis très vite.
Après m'être totalement libéré, je sortis la tête de l'eau, et j'essayais tant bien que mal de sortir de la piscine. Tout s'est passé très vite. 
Léo tenait le Zombie avec un bras sous le cou, et le tenait fermement contre son corps. Il sortit son couteau de sa poche, et planta le couteau dans la tempe. Ce qui eu pour effet de faire cesser les mouvements du Zombie. Léo le laissa tomber par terre. 
Après avoir tout calmé, et vérifié si aucun autre Zombie ne venait, on pu regarder le corps du Zombie par terre. 
C'était une jeune fille, qui avait entre 8 et 10 ans. Je ne l'avais pas vue à cause de la forme de la piscine.
Elle s'était sans doute fait mordre par quelqu'un de sa famille, pendant qu'elle était dans la piscine. La pauvre...
En tout cas, Léo n'avait pas l'air très choqué. Du moins... Extérieurement.
Ce qui suivit, c'était juste quelques jardins sans grands intérêts, et enfin, on était arrivé à la dernière maison.
Maintenant, il fallait être très prudent.
Voilààààààààà c'est la fin de l'histoire ^^ 
Fake !
Suite prochain épisode. ;) 
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J'suis vraiment désolé pour l'attente. Mais j'ai plus trop trop envie de continuer ma fic. La flemme <img src="/img/smileys/11.gif">
[Maintenant, il fallait être très prudent.]
On était au dernier jardin. Face à nous, se dressait la dernière maison avant d'être sur la route.
On pris donc le temps de manger un petit peu, de se préparer, et de nous armez correctement. 
10 minutes après, on devait y aller. On essaya d'ouvrir la porte de la maison, et bien évidemment, elle était fermée de l'intérieur. Comment faire pour rentrer, sans faire trop de bruit. On casse la porte ? Non, trop de bruit. On casse une fenêtre ? Pareil... Comment faire alors ?
C'est là que Léo eu une bonne idée. 
&quot;-Hé les mecs.
-Ouai ?
-Regardez en haut. Une des fenêtre du premier est entrouverte. Ce serait plus simple, si quelqu'un pouvait monter sans faire de bruit, et ouvrir la porte.
-Pas bête ton idée. Qui se propose ? Par contre, là dedans, faudra assurer seul. Il n'y aura aucun soutiens.
-Bah... J'ai proposé je m'y colle. En plus, comme j'fais de l'escalade, sa devrait pas être dur de monter un mur comme ça.
-J'te fais la courte ?
-Ouai j'veu bien. Met toi ici. Voilà, très bien. Bon, je laisse mon sac ici, j'prend une lampe torche, et .. Simon j'peux prendre ta machette ?
-Oui fais toi plais' ! J'prend ton club de golf.
-Merci !&quot;
Je faisais donc la courte échelle à Léo, jusqu'à ce qu'il puisse agripper quelque chose de stable, pour monter plus facilement. En à peine 30 secondes, il avait franchis la fenêtre du premier qui était entrouverte. On du attendre que Léo se ramène.
(Point de vue de Léo.)
Pas de soucis pour grimper avec la courte échelle de Simon, et en plus le mur avait quelques prises très bonne. Une fois arrivé au premier étage, je pris bien le temps de regarder à l'intérieur, dès fois qu'il y ai quelqu'un, et je franchis la fenêtre. 
C'était une chambre de gosse. Quelques poster de Stars, une télévision, avec une console, un bureau, avec des cahiers de cours. Apparemment rien n'avait bougé depuis un petit bout de temps. Sans doute les propriétaires étaient en vacances, et le gosse avait oublié de fermer sa fenêtre avant de partir.
Bref, j'essayais donc de faire le moins de bruit possible. Tout sur la pointe des pieds, je franchis la chambre, et ouvris la porte qui menait vers un couloir.
Le couloir avait un côté effrayant, et lugubre à la fois. Tout était plongé dans le noir, et il n'était pas large du tout. Tout juste la place pour qu'un homme puisse passer.
Visiblement, la chambre, était la dernière pièce du couloir, et l'escalier pour accéder à l'étage inférieur était à l'autre bout du couloir. 
J'allumais donc la lampe, pour mieux voir. Tout était normal, j'avançais donc jusqu'à l'escalier sans faire de bruit. Arrivé en haut de l'escalier, j'éteignis la lampe, et tendis l'oreille.
Rien ! 
Aucun sons, aucun bruits, tout était parfaitement normal. Mes yeux s'étaient un peu habitué aux ténèbres entre temps. 
Pour éviter d'alerter tout le monde s'il y avait du monde en bas. Je descendis les escaliers sans faire de bruit, dans les ténèbres totales.
Tout se passait bien, jusqu'à ce que j'atteigne la dernière marche. Forcément il fallait que cela arrive. Une seule marche était en bois, et grinçait... C'était la dernière.
Une fois en bas de l'escalier et ce long grincement terminé. Je me raidis, plus aucun bruit, plus rien. J'avais même arrêté de respirer. 
Je ne bougeais plus, et je décidais de ne pas allumer la lampe-torche, pour toujours éviter de signaler ma position.
Au bout d'une minute sans bouger ni quoi que ce soit, je repris mon souffle. 
Premier pas, première erreur ! Mon T-shirt s'était accroché à une commode, et en avançant, j'avais tiré dessus, et un objet était tombé.
Tout à coup, j'entendis un grognement. 
Pas un petit grognement de chien. Non ! Mais un gros grognement.
C'était un grognement de Zombie. Je l'avais déjà entendu, quand Simon s'était fait poursuivre par les Zombies, et quand ils tapaient sur le portail.
Apparemment, il ne bougeais pas. Donc il ne savait peut-être pas où j'étais. C'était tant mieux pour moi. 
&quot;J'ai juste à localiser sa position, à allumer la lampe-torche pour l'aveugler, et lui sauter dessus, et le tour est joué.&quot;
Après avoir trouvé d'où venait le souffle, je braque la lampe torche sur sa tête, et l'allume. Il était à peine à 5 mètres de moi, et il était debout. Au lieu de la réaction espérée, le Zombie me sauta dessus, sans faire attention à la lampe-torche. J'esquive le premier coup en faisant un petit bond sur la droite, mais j'avais pas fait attention au bibelot qui était tombé par terre. Mon pied trébucha dedans, et je me pris la commode de pleins fouet dans les cotes. La lampe-torche tomba par terre. Celle-ci roula à quelques mètres de moi. 
Je n'avais pas fait attention au Zombie, qui lui par contre, s'était déjà redressé, et m'assena un violent coup dans le dos. Ce qui eu pour effet de me faire tomber sur la table à côté de moi, et me faire glisser par terre. J'était sonné, et la lampe torche était trop loin de moi pour que je puisse l'avoir vite. Elle diffusait un faisceau lumineux sur le mur en face de moi, et je ne voyait rien à part l'ombre du Zombie, qui passait devant de temps en temps.
J'avais encore la machette dans ma main. Une fois tous mes esprits retrouvé, j'entrepris de me lever, et d'attaquer le Zombie à mon tour. Je le vis à l'autre bout de la pièce malgré le peu de lumière qu'il y avait. Je ne pris pas le temps d'aller chercher la lampe-torche, d'ailleurs lui non plus n'attendis pas que je vienne vers lui. Il chargea dans ma direction. Je fis un bond de côté en prenant bien soins de pas me rétamer lamentablement sur le sol, et je revins à l'assaut, un premier coup de poing dans le ventre du Zombie pour le faire reculer, puis un coup de pied encore dans le ventre, pour le faire taper contre le mur. Bien évidemment il ne sentit rien, et s'approcha de moi. Un deuxième coup de poing vint se positionner dans sa mâchoire. Cette dernière se brisa sous le choc.
Puis un coup de machette dans le coup, pour enfin le décapiter.
Sa tête roula par terre. Et son corps s'effondra. Maintenant, que j'avais fait un gros bordel, il valait mieux que j'ouvre la porte pour Brieuc et Simon, dès fois que d'autres rapplique. Je couru donc chercher la lampe-torche, et je me mis à chercher la clef.
(Point de vue de Simon)
&quot;-... Il en met du temps Léo... J'espère il ne lui est rien arrivé de grave. En plus c'est un joyeux bordel à l'intérieur..
-Je confirme.. Tu crois qu'il a besoin d'aide ?
-Aucune idée, faudrait peut-être penser à enfoncer la porte.
-Elle à quand même l'air solide. Moi j'ai pas trop envie d'essayer j'veux pas me casse un truc.
-Roooh ! Chochotte. En plus p't'être il y a quelque chose dans le jardin qui pourrais nous aider.&quot;
Avant qu'on puisse commencer nos recherches, un déclic se fit entendre de la porte. Elle s'ouvrit doucement en grinçant, et Léo en sortit.
&quot;-C'est bon les mecs 
-Hé dis donc ! Il s'est passé quoi ? T'as rencontré un Zombie sur le chemin ?
-Ouai.. L'enfoiré il était costaud, et en plus j'y voyais rien c'était abominable..
-Ah ! Bah t'es en vie, c'est juste ce qu'il y a d'important.
-Les mecs, au lieu de bavasser, regardez ce qu'il se prépare au dessus de nous. Un très gros orage.
-Merde, bon rentrons, on avisera après.
-Ok.&quot;
A refaire j'pense.
Suite prochainement. <img src="/img/smileys/1.gif">
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[&quot;-Les mecs, au lieu de bavasser, regardez ce qu'il se prépare au dessus de nous. Un très gros orage.
-Merde, bon rentrons, on avisera après.
-Ok.&quot;]
Une fois à l'intérieur, on pris bien soin de virer le corps du Zombie de là, et de regarder si tous les volets étaient fermé, pour pouvoir faire un peu de lumière.
Visiblement ils l'étaient tous. 
&quot;-Bon très bien, on s'installe là pour l'instant.
-M'kay ! Tu propose quoi ?
-... Comme on doit aller au commissariat et qu'il est encore légèrement loin d'ici, je pense qu'on va devoir bouger après la pluie.
-Hmm ... J'ai une meilleure idée.
-Propose ?
-Bien, la pluie réduit énormément la visibilité, même si j'sais pas si c'est efficace sur les Zombies. Mais ça &quot;étouffe&quot; en quelques sorte les bruits que nous pouvons causer, et sa cache les odeurs. Même si on est trempé, c'est pas un soucis, on trouveras toujours un moyen de nous sécher.
-Pas bête, moi je garde ton idée. 
-Moi aussi !
-Bon pas de temps à perdre, on prépare nos affaires vite fait, et on y va.
-Et pour les Zombies qui sont dehors comment on fait ? On ne sait même pas combien ils sont.
-J'irai a premier pour voir d'une fenêtre. Je pense ça devrait être bon.
-Ok&quot;
Léo monta donc au premier pour voir. En attendant, Brieuc et moi préparions nos affaires. Pour l'instant tout allait bien, il n'y avait aucun accrochage.
Le seul truc que je craignais, c'était que l'un de nous craque... Bien évidemment, on avait perdu nos familles, pour l'instant on était seul au monde, attaqué par pleins de Zombies bizarre... Donc c'était totalement normal si l'un de nous venait à faire quelque chose d'insensé et irréfléchi. 
Mais pourvu que ce soit le plus tard possible. On était trois, on se débrouillait, il fallait que sa continue. 
Quelques minutes après, Léo nous expliqua la situation. 
&quot;-Bon.. Ça va pas être si simple les mecs. La pluie tombe beaucoup, donc j'ai pas vu grand chose dehors.. Va falloir tout faire au fur et à mesure.
-On fera avec, espérons juste que les Zombies ne nous voient pas. 
-Ok. Vous êtes prêt ?
-Oui !
-Ouai.
-Alors, on y va. N'oubliez pas. On reste l'un derrière l'autre, on marche accroupi, on ne fait pas de bruit, juste des gestes pour signaler.
-Oui. Pas la peine de nous répéter les gestes on les connaît t'inquiète&quot;
Maintenant, c'était ou ça passe, ou ça casse. On ne pouvait plus revenir en arrière. Donc on pris nos affaires, on ouvrit la porte, et c'était partit. 
Les positions, c'était moi devant, car je connaissais tout le périmètre comme ma poche, Léo au milieu pour m'assurer un soutiens en cas de pépin, ou alors le repérage des Zombies sur les côtés ou autre part. Et Brieuc à la fin pour surveiller les arrières.
De temps en temps, on voyait un éclair qui zébrai le ciel et illuminait toute la route. Cela nous rassurait, car ça nous permettait de voir pendant un très court laps de temps la position de quelques zombies.
La route se déroula sans encombre jusqu'au commissariat. Une fois arrivé là-bas, je vis une ombre entrer dans le commissariat. Très mauvais signe pour ma part. J'arrêtais donc le groupe dans une petite ruelle à peu près abritée par les toits, à côté du commissariat.
&quot;-Les mecs, stop !! J'ai vu une ombre entrer dans le commissariat.
-... T'as vu ça comment toi ? D'ici on voit pas.
-Bééééh merde je sais pas, mais y a eu un éclair, et j'ai vu une ombre y entrer. La porte est légèrement entrouverte en plus.
-Allé arrête de dire nimp', haha on est pas des gamines, ça marche pas sur nous.
-Hé !! Je rigole pas... J'ai vraiment vu un truc. Pour preuve, regardez dans la direction là-bas, et au moment ou y aura un éclair, vous verrez que la porte est un peu ouverte.
-Pfff... Bon pour te faire plaisir alors.&quot;
Trente seconde plus tard, ce qu'on attendait arriva. Un éclair bien placé, pour qu'on puisse voir la porte. 
Malheureusement... On aurait préféré juste UN éclair... Et pas quatre de suite... La pluie commençait à s'intensifier, et le ciel avait décidé de décharger tous ces éclairs à cet instant précis.
Le premier éclair, une silhouette se dessina à côté de la porte. Elle se déplaçait assez vite, et était assez basse.
Le deuxième éclair, l'ombre se détacha de l'endroit ou elle était. Mais on ne pu voir ou elle se dirigeait.
Le troisième éclair, la chose se rapprochait de nous à grande vitesse. Qu'est ce que ça pouvait bien être ?
Pas eu le temps de réfléchir à ce que c'était. On devait avoir tous les trois bien peur, mais ça nous empêchais pas de réagir, et de nous protéger.
Le truc nous sauta dessus, et ses crocs se refermèrent sur la batte de baseball. Merci bien Brieuc. 
Léo l'assomma avec un coup de club de golf dans le crâne, et je lui tranchais la tête la seconde d'après.
Satané chien.. Heureusement que je l'avais vu. Sinon, je suppose qu'on se serait fait attaquer par surprise, et que quelqu'un d'entre nous se serait fait mordre par ce chien enragé.
Maintenant, on ne voyait plus rien qui pourrait nous gêner. Tout était redevenu calme, sauf au niveau météo. 
Il y avait toujours une grosse pluie, et beaucoup de vent qui n'arrangeait rien.
Donc, on sortit de notre petite ruelle, pour se retrouver, quelques secondes plus tard, en face de la porte du commissariat.
Suite plus tard. 




Chapitre numero 9
Poste le 08/05/2010 a 19:21:50 par lelouch

Me revoilà, pour ces longues semaines d'attente. Je m'excuse encore une fois. Mais j'étais puni !
Bref très bonne lecture à vous tous. 
[&quot;Donc, on sortit de notre petite ruelle, pour se retrouver, quelques secondes plus tard, en face de la porte du commissariat.&quot;]
&quot;-Bon, maintenant soyez sur vos garde, je pense pas qu'il y ai qu'un seul chien à l'intérieur. Et, j'suis même pas sur qu'on va être tout seul.
-Ah mince ! C'est vrai que y a peut-être du monde qui sont venu se réfugier..
-Boarf, au pire si c'est trop de monde, on se casse très vite ok ?
-D'ac. Bon allez magnez vous j'vous rappel qu'il pleut.&quot;
La porte étant entrouverte, on eu pas à la forcer, ce qui nous réconforta. Mais, en revanche, ce qui nous fit froid dans le dos, c'était (la pluie certe) mais le fait que, étant entrouverte, tout le monde pouvait rentrer dedans. Donc il ne devait pas y avoir que deux personnes.
Nous pénétrons donc dans le commissariat. Aucune lumière bien entendu, mais les fenêtres étaient assez large. Avec les éclairs on voyait la première pièce qui s'offrait à nous aussi bien que s'il y avait de la lumière. C'était la pièce où les policiers recevaient les gens. Où on devait payer les amendes, où on portait plainte, etc. 
Bizarrement, il n'y avait personne, vivant, ou mort. Pour un commissariat, c'était quand même bizarre.
&quot;-Oh ! vous trouvez pas ça bizarre ? Généralement les gens se réfugient direct chez les flics quand y a des problèmes nan ?
-Ouaip. Mais effectivement y a personne. Peut-être ils sont tous dans les salles arrières.
-Salles arrières ?
-Oui. Enfin.. Tu sais, les salles de détention. Enfin j'crois, j'avais vu ça dans un film. Il y avait une salle comme celle-ci, et genre y avait un couloir. Et au bout du couloir, il y avait un grillage fermé. Et la y avait des cellules pour les garde à vue et tout.
-Personnellement comme j'suis jamais venu dans un commissariat, j'en ai aucune idée. Mais comme tu le dis ça m'a l'air sympa. Fouillons pour voir si on trouve ce fameux endroit.
-Y a un étage dans ce commissariat apparemment.
-Mince.. Bon, bah Léo, tu reste ici tu vas à droite, ou y a des bureaux, Brieuc tu vas derrières les guichets et tout. Regarde si y a des clefs et prend les. Ça éviteras de revenir en arrière si y a une porte fermée. Moi je monte.
-Tout seul ?
-Non avec ma grand mère --'.
-Ok j'ai compris...
-Super. Allé, à tout à l'heure. Au fait, si vous voyez des Zombies, les affrontez pas, essayez de les éviter le plus possible. Et faites pas de bruit.&quot;
Après ce petit briefing un peu lourd, nous entreprîmes de partir chacun de notre côté. 
Les escaliers étaient tout prêt de l'endroit où nous nous trouvions juste avant. Je grimpais les marches une à une en prenant soins d'éviter de faire du bruit, ou de tomber. Une fois arrivé en haut, une porte grande ouverte s'offrait à moi. La première chose qui me vint à l'esprit, c'était de sortir ma lampe-torche, et d'écouter. ... Aucun bruit. 
Je franchis la porte, et allumais ma lampe. Le long faisceau de lumière se propagea dans toute la pièce. Personne, juste quelques bureau et deux armoires dans le fond. Tout en restant sur mes garde, je commençais a fouiller la pièce. 
Premier bureau. Une photo de famille, deux crayons, des papiers d'amende. Rien de bien intéressant. Pareil pour les autres bureau. Restait juste à fouiller les armoires. Bien entendu, elles étaient fermées. Mais j'avais vu les clefs dans le tiroir d'un bureau. 
Une fois la porte de l'armoire ouverte, je vis des armes de service des policiers. Des Tazers, et des pistolet dont je ne connaissais pas le nom. Un chargeur dans chaque pistolet, et deux recharge à côté de chaque pistolet. Il y en avait en tout cinq.
Mais comme nous devions voyager léger, je pris un pistolet chacun. Et deux chargeur chacun. 
Visiblement, il n'y avait plus rien à l'étage qui pouvait intéresser. Je descendis donc rejoindre les deux autres. 
Brieuc, était encore derrière les bureaux en train de farfouiller dans je-ne-sais-quoi. 
&quot;-... bouh ! ..
-Haa putin.. Ne me fais plus jamais peur comme ça Sim'.. J'ai faillit t'en mettre une..
-Haha allé chut, je rigole. Bon tiens un pistolet que j'ai trouvé à l'étage avec deux chargeurs.
-Han ! C'est super ça, merci.
-Mais tu l'utiliseras qu'en cas d'extrême nécessitée ok ? Parce que ça fait bien trop de bruit, et que on à un nombre limité de munition.
-D'ac. Compte sur moi
-Bon t'as trouvé des trucs intéressant ?
-J'ai trouvé un trousseau de clef, et des stylos...
-Bon c'est déjà ça. Des nouvelles de Léo ?
-Non rien.
-Ok on y va. S'il a des problèmes on va pas le faire attendre.
.......*HAAAAAAAAAAAAAA !*......
-Merde ! C'était quoi ça ?
-Aucune idée, mais magne toi.&quot;
On couru aussi vite qu'on pu dans la direction où on avait entendu le bruit. C'était l'endroit par où était passé Léo. 
Ce qui nous étonna, c'est que aucune des grilles étaient dans ses gons. Ce qui expliquait qu'elles étaient toutes ouverte. Mais Léo n'aurait pas fait ça à lui tout seul, il fallait au moins trois personne pour faire ça.
Le cri se fit entendre de nouveau. Mais cette fois-ci beaucoup plus proche.
Nous étions entré quelques instant plus tôt dans la partie où il y avait les cellules. Et le cri venait de la deuxième cellule à droite de nous. 
Nous nous précipitâmes aux grilles pour voir ce qu'il y avait dedans. Léo était aux prises avec deux zombies. Il était acculé dans un coin, et les Zombies attendaient en salivant devant leurs futur repas.
Un corps à moitié mangé depuis quelques secondes était étendu par terre, cela ressemblait à une femme.
&quot;-Dites les mecs ! Aidez moi, j'pense pas que j'y arriverais contre deux Zombies..
-Ouai t'inquiète. A trois tu fonce sur le Zombie qui est à TA gauche ok ? Moi et Brieuc, on ira sur celui de NOTRE gauche, vu qu'il à l'air beaucoup plus musclé. 
-Ok mais faite vite..
-Bon, 1... 2...&quot;
Pas eu le temps de finir, que les Zombies étaient déjà sur Léo. Léo ne pouvant plus reculer, décida en fin de se battre. Il mit un coup de pied dans le ventre du Zombie le plus proche de lui, le faisant reculer tout près de Brieuc et moi.
Brieuc le fis basculer en arrière, et d'un coup net, la machette pénétra dans son coup, et ressortit du côté de la nuque. Ce qui eu pour effet de trancher net la tête du Zombie, qui tomba inerte sur le sol.
Léo, lui était toujours aux prises avec le Zombie. Ce dernier tenait Léo par les bras et essayait de le mordre au coup. Je sautais donc sur le Zombie pour aider Léo. Je le pris par la taille et le tira le plus fort possible en arrière. Ce fut une réussite, mais je tombais avec le Zombie sur moi. Léo ne pris pas le temps de réfléchir, et il plongea sur le Zombie pour lui tordre le coup, et ainsi le tuer.
&quot;-Aouch, il est lourd celui là... Merci Léo !
-Merci à vous. Sans vous je pense je serais mort il y a déjà quelques minutes..
-Bon, sinon, il s'est passé quoi ici ? C'était quoi ce cri ?
-Hé bien.. J'avais vu une femme réfugiée dans cette cellule, elle avait les clefs avec elle. Et je l'ai convaincue de me laisser entrer. On à parlé un peu, jusqu'à ce que ces deux la arrivent... J'ai essayé de la protéger, mais, ils m'ont poussé et ils lui ont sauté dessus..
-Ah ! Ok. Bon, elle t'as dit s'il y avait du monde ici ?
-Nan personne à sa connaissance, son copain était avec elle avant, mais il était partit chercher du secours.
-Comment tu le sais ?
-Elle me l'a dit banane.
-Ouai ok. Bon on va monter à l'étage, y a personne et c'est relativement sur. Je propose qu'on se repose un petit peu aussi pendant ce temps.
-D'acc'. Allé on est partit.&quot;
Fin du chapitre.




Chapitre numero 10
Poste le 05/12/2010 a 21:06:49 par lelouch

[&quot;-D'acc'. Allé on est partit.&quot;]
Avant de se reposer, nous prîmes quelques précautions. Fermer la porte, et mettre un bureau devant, pour éviter toute intrusion pendant notre repos.
Toutes les fenêtres avaient leurs rideau fermé. Ce qui était pratique si on voulait éclairer la pièce. 
&quot;-On va dormir ici. Et on fera des tours de garde. Ok ?
-D'accord. Alors on se mettra dans le fond de la salle là-bas. Pour éviter de se faire avoir trop vite si les Zombies rentrent dans la salle.
-Pas con comme idée. Bon moi j'me sens en forme, alors j'fais le premier tour de garde.
-Bon on va dire.. 1er tour, Simon. 2eme tour, moi. Et bien évidemment Léo tu fera le dernier tour.
-Entendu.
-Au fait Léo, tout à l'heure j'ai trouvé des armes avec des chargeurs. Tiens ! 1 pistolet et 2 chargeurs. Comme Brieuc et moi. 
-Yes ! Merci ! Je sais ce que tu va dire, et ne t'inquiète pas. Je l'utiliserais que si j'en ai vraiment besoin.
-Ok je savais que je pouvais compter sur toi ! Bon .. Maintenant on va manger et on commence les tours de garde.
-Très bien.&quot; 
Après un petit repas, et des blagues douteuses, Brieuc et Léo allèrent se coucher. Mon tour de garde commença alors. 
Au bout de quelques minutes, un des deux se mit a ronfler. Ce qui me fit sursauter. Mais je compris très vite qu'il n'y avait aucune menace.
Et cela m'apaisa même, de voir qu'au moins il y en avait un sur les trois qui était pas stressé au point de pas dormir.
Je regardais l'heure qui indiquait 23 h 29. Et me dirigea vers Brieuc pour le réveiller. Au moment ou j'allais poser ma main sur son épaule, un léger bruit se fit entendre au rez de chaussée. Comme un objet qui heurte le sol. Puis un second. Je me relevais tout doucement, sans réveiller personne. Dès fois que ce soit une fausse alerte. Sur la pointe des pieds, je me rapprochais de la porte, et y colla mon oreille. Rien. Un silence total. Je commençais a me demander si ce n'était pas mon imagination qui me jouait des tours. Et au même moment, quelque chose remua en bas. Je décidais donc d'aller voir. Je revenais auprès de nos affaires, pour y prendre une lampe torche, et la machette. 
Le bruit en bas était toujours présent. Je pris donc mon courage a deux mains, et entrouvrit la porte, assez pour me laisser passer. Il n'y avait aucune luminosité, et le bruit s'était arrêté. Je restais sur la première marche, sans descendre pour l'instant. Pour que mes yeux s'habituent légèrement à l'obscurité ambiante. Un silence de mort s'était installé dans la pièce. Au bout de quelques secondes, mes yeux étaient habitué et je pus distinguer les formes de la pièce. Rien ne bougeait, même pas moi. 
Le bruit repris, plus important cette fois, et il me guida vers les cellules où on avait tué les deux zombies il n'y a pas si longtemps. 
J'entreprit de descendre les escaliers doucement. Une fois arrivé en bas, avant de me diriger vers les cellules, je regardais si la porte d'entrée était ouverte. Mais non. Toujours fermée. Le bruit venait de quoi dans ce cas ? Car un zombie ne peut pas fermer une porte...
Une idée me vint donc à l'esprit, pour savoir si c'était un zombie ou pas. Un stratagème simple mais efficace.
Je situais (toujours dans le noir) l'entrée des cellules, et un bureau juste en face mais éloigné. Sans faire de bruit, je posa ma lampe torche sur le bureau, et attendis quelques secondes.
Le bruit était toujours là, toujours aussi bizarre. 
Je respirais un bon coup et c'était partit. Je ne devais pas faire d'erreur. 
J'allume la lampe torche, je tourne le faisceau lumineux vers les cellules, et je donne un petit coup sur le bureau. Que la chose a l'intérieur entende et voie. Et dans le même geste, je fis un bond sur le côté et alla me réfugier quatre bureau plus loin. 
Le bruit cessa. Ma respiration aussi. 
Quelque chose tomba sur le sol, puis, plus rien. Je me concentrais pour entendre le moindre bruit, voir un mouvement. Mais rien. 
Ce n'est que quelques minutes plus tard qu'une silhouette se dessina dans la lumière pâle de la lampe. Elle s'avançait vers la lampe. Malgrès la faible luminosité, je pus voir que c'était un homme, assez grand, portant  une veste noire et un pantalon noir, mais je ne pus distinguer ses traits. Il avait l'air de porter quelque chose ressemblant a un pistolet, mais je n'eus pas le temps d'en voir. Au moment ou il allait prendre la lampe, je me cachais sous le bureau, pour pas qu'il ne me voie. Une voie grave se fit entendre.
&quot;-Je ne sais pas ce que tu es. Mais je te conseil de sortir de ton trou. J'ai un Magnum pointé sur toi&quot;
Il bluff pensais-je. Reste où tu es Simon, il ne te trouvera pas.
&quot;-Je le redis. Si tu me comprend et que tu ne veux pas mourir sort de dessous le bureau&quot;
Je ne pouvais rien voir de la personne ni de ce qu'elle faisait, car le bureau était en bois plein. (Donc avec un espace pour mettre ses jambes sous le bureau. Mais pas les étendre) Et je continuais a penser qu'il bluffait jusqu'à ce que je vis la lumière se diriger dans ma direction, et vit sur le bureau d'en face la lumière se répercuter. Comment était-ce possible ? Comment m'avait il vu ? Je n'ai pourtant fait aucun bruit une fois arrivé derrière ce bureau
&quot;-Tu n'a pas l'air d'avoir compris. Donc je vais tirer à 3. 1... 2....
-Non ne tire pas s'il te plaît...
-Ah ! Tu es raisonnable. Maintenant sors de la que je voie ta tête.&quot;
Je ne me fis pas prier. Je sortis de dessous mon bureau. Et la personne pris soin de ne pas pointer la lampe sur moi pour ne pas m'aveugler.
&quot;-C'est pas que je n'ai pas confiance, mais pose ta machette sur le bureau.
-Je n'ai pas confiance non plus, et je ne vous connais pas alors je vais pas vous obéir ! 
-Alexandre
-De quoi ?
-Je m'appelle Alexandre.
-Ok.. Moi c'est Simon. Redonne moi ma lampe-torche
-Tiens.. Il la lança. Tu es seul ici ?
-Merci. Non j'ai deux amis avec moi.
-Ok. Rejoins les. J'ai des choses à faire je reviens demain matin.&quot;
Je remontais donc l'escalier. Tout chez cet homme m'intriguait.
Qui était il ? Que faisait-il là ? Comment m'avait il vu ?... 
Je décidais d'en parler aux autres et de l'attendre demain. Pour qu'il nous en dise plus !
Fin du chapitre
Chapitre d'une qualitée pas exeptionelle car j'ai pas écrit depuis longtemps. Désolé. Mais je pense me remettre a l'écriture.